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PORTUGAL 

NON AU SOCIAL-FASCISME ! 
Les masques sont désormais lombes au Portugal. 
Le MFA et le parti révisionniste portugais qui 

l'inspire révèlent leur visage véritable de socialistes 
en paroles, fascistes dans les faits, des social-fascis­
tes au seiuice du social-impérialisme russe. Voyons 
les faits . après avoir repoussé les élections pour évi­
ter unedéconf ituteélectorale prévisibleooui lePuC»P 
la direction du MFA j su utiliser le putsch manqué 
de Spinola pour faire un coup de force à son profit 
et institutionnaliser sa dictature social-fasciste : 
des informations dignes de foi attestent que les pré­
paratifs du putsch spinoliste étaient connus de la 
direction du MFA et de celle du patti révisionniste 
nortagais, bien avant sa mise en œuvre. Les militai-
-,s sociaux-fascistes ont su placer leurs agents dans 

l'opération qui bien entendu a capoté. 

Aujourd'hui on peul apprécier les résultats de 
cette occasion en or, les positions de l'impérialisme 
américain ont été encore considérablement affaiblies 
de même que celles du capital monopoleur européen 
qui fondait des espoirs sur Soares. Par contre le so­
cial-impérialisme russe s'est renforcé ; il a même ga­
gné une base navale qu'il convoitait depuis longtemps. 

Quant aux forces populaires révolutionnaires, 
elles se trouvent affrontées maintenant à la répres­
sion : samedi dernier c'est huit militants se réclamant 
de la pensée maotsétoung qui ont été arrêtés : ils dé­
nonçaient le parti révisionniste et le social-impéria­
lisme russe. Mardi soir on apprenait l'interdiction de 
mouvements révolutionnaires opposés au so. îal-fas-
cisme et aux expansionnistes révisionnistes ru ses. Ces 
interdictions, comme la loi sur le syndicat unique, vi­
sent directement les masses populaires que les révi­
sionnistes veulent «mettre au pas». 

Le peuple portugais, en effet, hait le fascisme et 
il n'acceptera pas plus le social-fascisme. 

Les révolutionnaires prolétariens qui dénoncent 
au Portugal la vraie nature des martres du Kremlin 

V I E T N A M 

K on tu m et Pleiku 

aux mains des patriotes 

Après avoir pris le contrôle des voies de 
communicat ion, le F r o n t National de Libéra­
tion d u Sud-Vietnam a lancé une offensive 
dans les Hauts-plateaux d u centre-Vietnam, 
et pris le contrôle de la majeure partie de cet­
te grande région, dont les villes de K o n t u m et 
de Ple iku, énormes bases d'importance straté­
gique. 

L e gouvernement révolutionnaire provisoi­
re contrôle ainsi les voies de communicat ion 
essentielles, et ouvre la voie aux patriotes pour 
lancer des offensives sur la zone cotière. 

et de leurs agents du parti de Cunhal et de la direc­
tion du MFA, représentent un danger pour ces ultra­
réactionnaires et leur décision n'est pas une preuve 
de très grande force. 

D'ailleurs, malgré son interdiction le Mouvement 
Pour la Reconstruction du Parti du Prolétariat a 

rassemblé plusieurs milliers de personnes mardi soit 
à Lisbonne : cela montre que tien n'est encore défi­
nitivement joué au Portugal. 

Quoiqu'il en soit il nous appartient ici de tout 
faire pour soutenir les forces révolutionnaires qui, 
au Portugal, s'opposent au social-impérialisme russe 
et au social-fascisme. La situation au Portugal con­
cerne directement l'ensemble de l'Europe où les 
expansionnistes russes sont à l'offensive dans leur 
rivalité avec l'autre superpuissance. Plus que jamais 
il importe de tirer dans les faits les leçons des événe­
ments du Portugal et de concentrer notre action sur 
la lutte pour l'indépendance nationale et contre la 
5e colonne de la superpuissance russe en France, 
dirigée par la clique Marchais-Leroy. 

Henri Jour 

T O U S 

A L ' A M B A S S A D E 
DU P O R T U G A L 
S A M E D I A 17H30 

Afin d'exprima' notre solidarité active 
avec le classe ouvrière et le peuple portugais 
en lutte contre le social-fascisme, nous appe 
Ions à une manifestai ion devant l'Ambassade 
du Portugal — 3, rue de Noisiel (meuo : Porte 
Oauphinel - samedi 22 mais fl 17 h 30. 

V i t , nombreux pour participer A cette 
démonstration contre l'hégémonisme des deux 
superpuissances qui se disputent le Portugal, et 
plus particulièrement contre le social-impérie-
i i.mr russe et ses agents portugais qui tentent 
• r . leur terreur blanche eux travailleurs 
du Portugal. 

16 mars 
succès de notre meeting 

international 

Au>meeting organisé dimanche dernier par l'Humanité-rouge, à la fin de la partie internationale, la 
tribune (avec la salle enthousiaste) a chanté «l'Internationale». On reconnait notamment de gauche à 
droite : Fernand Lefebvre. Franz Strobl, Jacques Jurquet, Ernst Ausi, Livio Lisaliti et Peter Peterssen. 
dirigeants marxistes-léninistes de Belgique, d'Autriche, de France, d'Allemagne, d'Italie et des Pays-Bas. 



INFILTRATION ECONOMIQUE S O V I E T I Q U E EN EUROPE 

Dans son numéro du 1S mars, le «Quotidien du 
peuplai, organe rentrai du Parti communiste c h i ­
nois publie un article sous le titre : 

m filin signifie donc la coopération économique 
pan-européenne dons la bouche des révisionnistes 
soviétiques?». 

qui examine les méthodes de l'infiltration économi­
que sociale-impérialiste en Europe occidentale : ac­
quisition de technologie, demande de prêts I long 
terme, «coopération dans la productions, fourniiu 
re d'énergie et de matières premières, accroissement 
des exportations. 

Ci-dessous un large extrait de cet article impor­
tant : 

«Les révisionnistes soviétiques ont recouru i 
tous les moyens possibles pour accroître leurs expor 
tations en direction de l'Europe occidentale Ils ont 
à plusieurs reprises demandé à celte n de leur accor­
der la clause de la nation la plus favorisée et d'ou­
vrir ses marchés è leurs marchandises. Ils ont créé 
des «compagnies mixtes» avec des grandes corpo­
rations européennes, sur place ou dans un pays tiers 
Ils sollicitent de l'Europe occidentale une «coopé 
ration scientifique et techniquet plus extentrve dent 
les domaines de l'énergie atomique, de l'espace, de 
l'océan, de l'environnement, de la médecine et des 
ordinateurs. Ils demandent aux pays oues-eurupôern 
de leur accorder davantage de brevets, ou de métho­

des technologiques de pointe et de procéder à l'é­
change d'informatuins techniques 

Un important aspect de l'intense pénétration 
soviétique en Europe de l'ouest réside dans l'étable-
sèment d'un réseau bancaire dans let centres finan­
ciers de l'Europe de l'Ouest. Lour recherche de ca­
pitaux et do devises étrangères ainsi que l'Brtension 
de leur pénétration économique en Europe occiden­
tale ont amené les révisionnistes soviétiques à ou­
vrir des banques dans les villes comme Londres. 
Paris. Francfort ai Zurich. 

Il apparaît clairement qu'en intensifiant leur 
infiltration en Europe de l'Ouest, les révisionnistes 
soviétiques, cherchent à faire d'une pierre deux 

coups ; d'une part, réduire leurs difficultés écono­
miques et accroître leur puissance économique 
dans le cadre de la dispute pour l'hégémonie mon­
diale en reietant sut d'autres leur propre crise ; 
d'autre part, disloquer l'alliance économique des 
pays ouest-européens, évincer lm Etats-Unis et pour-
suivre leui expansion en Europe de l'Ouest. 

Mais, let sociaux-impérialistes révisionnistes 
soviétiques sont loin d'avoir pu réaliser leurs vœux. 
Les f ia is Unis y ont riposté en profilant de la vo­
lonté qu'ont certain pays est-européens de se dèfaar 
rasser des révisionnistes soviétiques Les Etats-Unis 
ont alors intensifié leur infiltration eu Europe de 
l'Est, tout en empêchant les pays ouest-eutopéens 
d'exporter des techniques de pointe vers l'Union 

Soviétique: Lai pays ouest européens de leur côté, 
sont devenus plus vigilants face au complot sovié­
tique visant à saboter l'union ouest-européen ne et 
face à l'infiltration économique soviétique, ont 
pris des mesures pour s'y opposer. L'année derniè­
re, la France, l'Allemagne de l'Ouest, la Grande-
Bretagne et l'Italie ont signé avec les Etats-Unis et 
le Japon un «gentlement's agi rement» sur la ges­
tion des prêts accordés è d'autres pays. Selon l'ac­
cord, l'intérêt des prêts ne doit pas être intérieur à 
7,5%, et un pays industriel bénéficiaire doit rem 
bourser ces prèis dans les non années qui viennent. 
Cela porto naturellement un coup sévère aux révi­
sionnistes soviétiques qui mondiont en occident des 
prêts è long terme et à bas inlérêt. De plus, étant 
donné la sérieuse inflation qu'ils connaissent, les 
pays d'Europe occidentale demandent un prix plus 
élevé pour leurs machines et équipements exportés 
vers l'Union Soviétique, retardent ou gèlent les prêts 
accordés aux révisionnistes soviétiques. 

En dépit rie ces échecs, lus révisionnistes sovié­
tiques ne changeront pas pour autant leur objectif 
stratégique déjà bien établi la recherche de la do­
mination sur l'Europe. La grave crise politique at 
économique qui assaille l'Union Soviétique et les 
Etats-Unis entraînera une rivalité encore plus féro­
ce entre ces deux superpuissances sur les plans éco­
nomique, politique ei militaire pour s'assurer la do-
domination de l'Europe.» 

U S A URSS 

c o u r s e aux a r m e m e n t s n u c l é a i r e s 

Oepuii janvier. USA et URSS 
ont repris leurs négociations sur la 
limitation des armements stratégi 
ques à Genève 

Or. pendant cette panade, elles 
ont accéléré la course aux arme­
ments nucléaires. 

Le 20 lévrier puis le 11 mars, 
les sociaux-impérialistes ont pro­
cédé à des explosions souterraines 
dans la région de Semipalatinsk an 
Sibérie ; ils ont mis au point de 

nouveaux missiles géants dont cha­
cun peut porter plusieurs ogives 
nucléaires pour des obiectils dif­
férents. 

Evoquant ces faits. James 
Schlesinger, secrétaire d'Etat è la 
défense US a déclaré : «Nous som­
mes prêts à les défier.» 

Plus les superpuissances parlent 
de «détente», plus elles préparent 
la guerre pour s'assurer la domina­
tion mondiale. 

C A M B O D G E 

Non aux manoeuvres 

des grandes puissances 

Le ministre de* Affaire* étrangères 
Bouteflika a accordé une interview, a 
l'Algérie PreuService avant ion dé­
part pour Téhéran, où il devait « m 
ter aux entretient entre l'Irak et l'Iran 
au sujet de l'application de l'accord 
d'Alger qui règle les différends fron­
taliers entre les deux pays (voir THu-
manite rouge du 13 mers). Il a indi­
qué : 
'Beaucoup de mains occultes ont 
loué pour maintenir la tension dans 
cette région.u 

Il a souligné notamment que *d* 
nombreuses tentetires ont été laites 

dans l e golfe 
pour diviser les peuples des pays oV 
cette région, et tous ces pays appar 
tiennent soit au groupe des pays non 
aliénés, toit A la étende lamille di 
tiers monde u 

Le porte-parole du ministère des 
Affaires étrangères d'Algérie a rendu 
publique une déclaration disant que 
atidéle a sa politique de non-aligne­
ment, l'Algérie ne pourait Que se féli­
citer de voir le dialogue et la négociâ­
mes) l'emporter sur la tension et IA 
CéOtrentation dans une région parti­
culièrement stratégique, champ p'opi 
ce aux interférences dei grandes puis­
sances. ». 

Lë clique Thieu prend coup sur 
coup au Sud- Vietnam. 

Du 8 au 13 mars, les guérilleros et 
les forces régionales dans la région de 
Quang Tn - Thua thien, en liaison 
avec des damnes de mtlfien d'habi­
tants dressés dans la lutte ont fait 
rwcu/er les troupes saigonnaises qui 

.violent l'Accord de Paris ; 700 enne­
mis ont été mis hors de combat les-

organes administratifs de Tbieu ont 
été détruits , le 8 mars notamment, 
l'Armée de libération de la province 
de Oac Lac a intercepté un convoi 
ennemi en opérations de tnettoya-
§»» ; les patriotes vietnamiens ont 
ainsi détruit 150 véhicules ennemis. 

lé situation est excellente au 
Sud- Vietnam où elle évofae en faveur 
des patriotes et du peuple. 

C o m m a n d e / notre brochure 

V I G I L A N C E C O N T R E L E D A N G E R 
S O C I A L I M P E R I A L I S T E 

E N E U R O P E 

L'exemplaire ; 3 , ? 5 F 

Cinq ans après se coup amèt « m au Cemboctge. c'est la déroute che» la clique 
jmetx^nolonnolienne . tes Irai es font leurs valises pour s'enfuir, les américains 
brûlent leo>s archives. Les patriotes renforcera leur pres*>on et bombardent A l i 
Km du centre dt te capitale. 

SUD V I E T N A M : 

p u i s s a n t e s o f f e n s i v e s p a t r i o t e s 



Vif succès des initiatives 
de'' l 'Humanité rouge" pour le 16 Mars 

Malgré le black-out total de la presse bour­
geoise, les manifestations organisées par les 
marxistes-léninistes le 16 mars à l 'occasion du 
104e anniversaire de la C o m m u n e de Paris ont 
connu un grand succès. L e matin, de la Répu­
blique au mur des Fédérés c'est près de 5 0 0 0 
manifestants qu i ont défilé aux cris de . 
a Marchais-Leroy traîtres à la nation, traîtres 
au prolétariat1», r.Ni Washington, ni Moscou, 
indépendance nationale», «Pour l'indépendan­
ce, pour l'auto-défense, union des peuples eu­
ropéens*. «Palestine vaincra f». «Peuple K tuner 
vaincra h, «Pas un seul licenciement, du tra­
vail pour tous», * Français-immigrés, une seule 
classe ouvrier?», et d'autres mots d'ordre té­
moignant de la détermination des milliers de 
manifestants à se battre pour l'indépendance 
nationale. l 'Union avec le tiers monde, et de 
marcher jusqu'au socialisme. 

L'après-midi c'est devant une Mutual i té 
comble et enthousiaste que les dirigeants de 
plusieurs partis marxistes-léninistes d 'Europe 
de l'Ouest ont pris la parole pour célébrer l'es­
prit révolutionnaire prolétarien de ta Commune 
de Paris et affirmer que c'est cet esprit qui 
anime les communistes marxistes-léninistes 
d 'Europe lorsqu'ils luttent contre les deux 
superpuissances, en particulier contra le dan-

IMAGE DU PEUPLE CHINOIS 

Du 20 mars au 27 avril d i 10 è Ï 8 H, aauf le lun­
di et le mardi, se tiendra au mus** d'Art moderne da 
la ville de Parts (16 avenue du président Wilson -
métro léna) une exposition consacrée à certains as­
pects de l'art contemporain de la République popu­
laire de Chine. Nous recommandons vivement h tous 
nos lecteurs de se rendre à cette manifestation d'un 
grand intérêt. 

ger du social-impérialisme révisionniste contre 
ses agents révisionnistes des différents pays. 

A plusieurs reprises le Parti communiste 
marxiste-léniniste de France clandestin salué 
par les orateurs, fut acclamé par la salle qui 
expr ima une immense joie lorsque fut lue à la 

Il ne se passe pas un four sans grève. La presse 
applique la censure sur celles-ci et les dirigeants de 
l'UGTT eux-mêmes n'en parlent qu'avec réticence. 

Si le régime de Bourguiba est conduit à démas­
quer son caractère fasciste, c'est que les luttes popu­
laires connaissent un développement que les précé­
dentes vagues de répression n'ont pas réussi a endi­
guer. L'ensemble des masses populaires en Tunisie 
et dans l'émigration se dresse contre l'impérialisme 
et le fascisme, pour le pain et la liberté, pour la ré­
volution démocratique et nationale. 

Vive la juste lutte du peuple tunisien I 
Dénonçons la complicité de l'impérialisme fran­

çais dont les intérêts sont liés à ceux de la clique 
fasciste en Tunisie (sont à cet égard révélateurs : le 
silence de la presse et de la radio française ; la collu­
sion Birtre les polices tunisienne et française dont 
nous avons des exemples à N ice même). 

- Travailleurs français - travailleurs immigrés, une 
seule classe ouvrière. 
- Le peuple tunisien guidé par son parti d'avant-
garde vaincra. 

Correspondent H.R. 

tribune l 'annonce de la tenue victorieuse d u 
2e Congrès d u P C M L F . 

Nos lecteurs trouveront de plus amples in­
formations ainsi que des extraits des interven­
tions prononcées à cette occasion, dans notre 
édit ion bimensuel le datée du 2 0 mars. 

P'C'.-P.S.: 

D e s 
contradictions 
grandissantes 

Ent re le P«C»F et le PS les divergences 
loin de s'estomper prennent une nouvelle 
ampleur. 

Quelques faits récents en témoignent : 
11 II y a quelques temps, lors d'une réunion 
de la Convent ion pour l'armée nouvelle d u PS. 
celle-ci a pris clairement position en laveur de 
l'armement nucléaire de la France , faisant 
siennesles positions de Charles Hernu. 

Aussitôt s L'Humanité» accusait ces diri­
geants du PS de trahir le «programme com­
m u n » . 

Ces prises de position d u P S en contradic 
t ion complète avec celles des révisionnistes 
sont une bonne chose. L 'armement nucléaire 
est en effet u n atout important de la défense 
nationale de la France face au social-impéria­
lisme. 

21 Alors que les révisionnistes mènent campa­
gne pour que la France quitte l 'All iance atlan­
tique afin de l'isoler. Mitterrand a af f i rmé qu'il 
serait absurde de tourner les moyens militaires 
de la France vers l 'Ouest. . . ce qui veut dire 
qu'i l faut les tourner face au social-impérialis­
me. Il a clairement aff irmé que la France de­
vait demeurer dans l 'Al l iance atlantique. 
3) Mitterrand devait encore déclarer qu'i l sou­
haitait que ta Grande-Bretagne demeure dans 
le Marché c o m m u n et qu'i l fallait conserver les 
institutions de la C . E . E . Cela alors que les ré­
visionnistes mènent campagne plus que jamais 
contre la C . E . E . 

C e s faits sont positifs car ils démontrent 
qu'au sein du PS se développe la volonté de 
s'opposer aux ambitions du social-impérialis­
me russe. 

N I C E ; Meeting contre la répress ion en Tun is ie 

Depuis le début de l'année 1973, une vague de 
répression sans précédent s'abat sur la classe ouvriè­
re et l'ensemble du peuple tunisien. 

On assiste à une multiplication des arrestations, 
des procès politiques, des kidnapping, par la OST 
(police-politique). Chaque grèvo, chaque action re­
vendicative qui déborde les structures contrôlées par 
le parti deslourien au pouvoir f U G E T , UGTTl trou­
ve en face d'elle les B.O.P. (brigades d'ordre public) 
et cela se solde régulièrement par des assassinats et 
de nnmbreux blessés chez tes manifestants ou gré­
vistes. La torture est généralisée et portée à un 
de cruauté rarement atteint. 

Le procès de 202 militants intellectuels et ou­
vriers marxistes-léninistes d'Août 1974 a marqué 
une étape suppl -mentaire dans la politique répres­
sive du pouvoir. 

25 personnes condamnées par contumace au pro­
cès d'Août 1974 ont comparu <e 2 décembre devant 
la cour de sûreté de l'Etat : elles n'ont jamais reçu de 
convocation pour le procès du mois d'Août et ne re­
connaissent pas les inculpations retenues contre elles. 
Le procès a été remis au 24 mars pour constitution 
de leur dossier par le juge d'instruction. 

Le nombre de prisonniers politiques ne cesse de 
croître. Les conditions de détention sont très dures: 
8 prisonniers par cellule, eau rationnée, un repas par 
jour, pas de soins médicaux. POur les peines les plus 
lourdes : isolement total, pas de droit de visite (marna 
pas l'avocat). Les dHférentes prisons (Borg Roumi à 
Bizerte, prison civile de Tunis, prison civile de fem 
mes de Manouba) ne suffisent plus, les Etats-Unis 
contribuent à la construction de 4 000 nouvelles 
cellules à Casserin. 



L U T T E S O U V R I E R E S 

TOULOUSE 
Communiqué de presse de la section 
syndicale CFDT de Badin-Industrie. 

Après l'occupation par les grévistes, des locaux 
de la comptabilité et du standard, une manilestatbn 
a été organisée à 18 h 30 le 5 mars 1975. devant les 
portes de l'usine, par le comité de soutien: Les gré­
vistes étaient soutenus par le délégations venues de 
nombreuses usines de la région. 

A la septième semaine dégrève, la lutte continue 
pour l'emploi, pour les salaires et notamment les 
plus bas, les 40 heures. La lutte des travailleurs de 
Badin contre l'Etat bourgeois qui leur a envoyé déjà 
près de vingt (ois les (lies, est notre lutte à tous. Cha­
que fois que les travailleurs osent affronter les p a ­
trons, l'Etat bourgeois malgré ses déclarations de li­
béralisme utilise la répression policière et les métho­
des fascistes. Pour manifester la solidarité totale des 
travailleurs, leur unité de classe, leur volonté d'en fi­
nir avec l'exploitation capitaliste, le jeudi 20 mars à 
18 h, place du Puits à Toulouse, est organisée une 
marche sur Badin, à l'appel du syndicat C F D T et du 
Comité de soutien. 

Cafétéria F lunch 

Mardi 11 mars, des travailleuses et des tra­
vailleurs de la cafétéria F lunch (Centre com­
mercial Masséna) se sont mis en grève illimi­
tée. 

P O U R Q U O I ? 
- L e U mars, nous n'avions pas encore tou­
ché notre paie de février. Les fiches de paie 
ne sont jamais conformes. 
- Nous sommes payés 7,77 F de l'heure bruts 
pour u n travail souvent abrutissant (aux heures 
de pointe en particulier) . L e s hvures s u p p l é ­

as lycéens, par surprise, sans aucune somma-
lion, parce qu'ils «bloquaient la circulation 
automobile». Ils matraquèrent certains mani­
festants et les poursuivirent dans les rues à 
coups de grenades lacrymogènes. 

IM JC hurla à la dispersion, dénonça le len­
demain dans un tract la provoratîon exercée 

mentaires ne sont pas payées. 

- A u c u n e sécurité de l'emploi : la majorité du 
personnel est engagée en devant signer un con­
trat d'embauché ne leur garantissant q u u n 
minimum de 2 0 heures de travail par semaine. 
Nous ne pouvons donc pas compter sur une 
paie mensuelle f ixe : c'est le bon vouloir du 
patron qui permet de faire quelques heures de 
plus. 
- Quand o n se blesse, les soins sont quasi 
inexistants. E t les accidents de travail sont 
nombreux, au point que la direction avoue 
que F l u n c h dépasse la proportion moyenne 
d'accidents dans ce type d'entreprises. 
- Le deuxième repas auquel ont droit habi­
tuellement les employés de l'hôtellerie n'exis­
te pas. Il n'est pas remboursé comme le spéci­
fie la loi . 

Qu'est-ce que F l u n c h ? 
S o n propriétaire est la famille Mulliez qui 

possède entre autres les tapis Saint Maclou, 
Phildar, une vingtaine d'autres entreprises 
textiles eo France et à l'étranger, les hyper­
marchés A u c h a n , les libre-services bricolage .. 

Il y a une vingtaine de F lunch en France , 
en particulier dans le Nord (L i l le , Roubaix , 
Tourcoing.. . I et au Havre. Rouen , L y o n , Nan 
c y , Marseille, Avignon, Fontenay-sous-Bois , 

.Masséna (Paris 13e) et E v r y qui ouvre ces jours-
ci et dont le personnel en formation a été ré­
quisitionné pour briser la grève de Masséna. 
Avec la solidarité de la classe ouvrière nous 
gagnerons. 

(Parmi les 14 revendications, il y entre autre : 
1 500 F net min imum, les 4 0 heures, l'aboli­
tion des cadences et l'augmentation des effec­
tifs d u personnel. . . N D L R ) 
CFDT - Les travailleurs en lutte de Flunch 

S A L P E T R I E R E 

Le 14 mars 1975 à 14 h 30, deux militants de 
l'Humanité-rouge qui diffusaient à la sortie de l'hô­
pital un tract appelant à célébrer la victoire de la 
Commune de Paris, furent attaqués par un comman­
do de cinq personnes dirigées par le nommé Badji, 
membre bien connu de la CGT travaillant à la blan­
chisserie. Sans discussion aucune, ils tentèrent d'ar­
racher les journaux et les tracts, puis après avoir lan­
cé quelques coups de pieds, proférèrent des menaces 
visant à nous interdire toute présence à la sortie de 
l'hôpital. 

Le tract en question dénonçait la «politique dite 
des canons et pas de beurre» pratiquée par la clique 
sociale-fasciste qui a transformé l'URSS socialiste en 
une vaste prison des peuples. 

Ce commando n'en est pas è son premier coup de 
main et ses méthodes sont déjà connues à l'hôpital. 
Il y a quelques mois il s'était attaqué à un militant 
C F 0 T qu'il avait bouse ilé et menacé. Ces agressions 
démontrent la nature socialiste en paroles et fasciste 
dans les faits de la politique des dirigeants du PnCnF 
et de la CGT. Elles annoncent les méthodes de la 
«démocratie» révisionniste lorsqu'elle est au pouvoi : 

- à Gdansk (en 1970, en Pologne) des centaines 
d'ouvriers sont tombés sous les balles du soi-disant 
parti ouvrier, 
- en Tchécoslovaquie, le peuple connaît l'oppres­
sion des tanks de l'armée d'occupation social-impé­
rialiste russe. 
- au Portugal, le syndicat unique, impulsé par les 
révisionnistes du parti «communiste» portugais, 
s'oppose aux élections par la base et impose lui-mê­
me ses délégués, restreint le droit de grève (amendes 
et prison pour les grèves non sautoriséesiil 

Non l'URSS d'aujourd'hui n'est plus l 'URSS de 
Lénine et de Staline. 

Non le PsCitF d'auiourd'hui n'est plus le parti du 
prolétariat, fondé à Tours en 1920. le parti de la 
Résistance, c'est un parti bourgeois dominé par une 
clique au service du social-'impérialisme russe. 

Nous appelons tous les militants sincères de la 
CGT. tous les travailleurs de l'hôpital à dénoncer ces 
agissements social-fascistes de certains éléments de 
' i CGT, produit de la ligne révisionniste de la direc­
tion du P«C»F et de la CGT. 

Cotretixtnctonf H.R. 

F O S S U R M E R 

Lundi à 18 b 30, un mois après /"«accident» qui 
avait coûté la vie à deux ouvriers, un conducteur de 
chariot élévateur est mort écrasé sous son engin de 
3,61, qui s'est renversé. 

One lois de plus if ne s'agit pas d'un accident dû 
à la fatalité ou à l'imprudence de l'ouvrier mais d'un 
véritable assassinat dÔ aux conditions de travail dan­
gereuses imposées par le capital. 

(le travail imposé aux conducteurs de ces cl-ariots 
consiste très souvent à soulever jusqu'à une hauteur 
de 1,5 mà2m des déchets de tenaille qui pèsent gé­
néralement plus d'une tonne et ''éséquilibrent les en­
gins! 

Correspondant H.R. 

MONTPELLIER: l e s révis ionnistes l ivrent l e s 
l y c é e n s aux bru ta l i tés des C R S 

Jeudi 13 mars, dans le cadre de la journée 
nationale d'action contre le projet de réforme 
Haby (réforme de l'éducation), les élèves des 
lycées el CFT de Montpellier organisaient une 
manifestation unilaire dans les rues de la ville. 
Les manifestants, au nombre de 2 500 environ, 
devaient ensuite se retrouver au lycée pour ter­
nir une Assemblée générale. Or arrivés devant 
le lycée, ils trouvèrent une dizaine de flics de 
la ville qui bouchaient l'entrée de leur lieu de 
travail, sur ordre du préfet. Alors que nous pro­
posions de forcer ce léger barrage et d'occuper 
le lycée, ta JC el les trotskyslcs, d'un commun 
accord tentèrent d'orienter la manifestation 
vers le redorât où 200 CRS l'attendaient (pour 
y porter une pétition). 

Ces diviseurs empêchèrent que la décision 
juste fût prise: Au bout de 45 minul '.s d'hési­
tation et démobilisation, les CRS chargèrent 

parles «éléments gauchistes», c'est-à-dire par 
ceux qui avaient voulu occuper leur lieu de tra­
vail. La Marseillaise, quotidien régional du 
P«C»Faccusa ces mêmes éléments de faire le 
jeu du pouvoir, de la provocation: 

L-> lendemain, ils firent de la manifestation 
de riposte que nous proposions, un «convoi fu­
nèbre», une manifestation silencieuse. Le S:0. 
révisionniste intervenait auprès de tous ceux 
qui lançaient des mots d'ordre. 

Encore une fois, les révisionnistes sont ap­
parus a mme des traitres envers tes lycéens, 
comme des défenseurs de la bourgeoisie. 
Combattons le révisionnisme sous toutes ses 
formes. 
Soyons toujours plus offensifs envers ces faux 
communistes. 

Correspondant H.R. • C D . lycéens 
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